
GAZETTE DES CAMPAGNES

ialtA ie'u-e'aicanCe de parti. potir·prixr iin-forte·aux nobles
offort que font les amis do l'agrlcituro pour 'ardéilioirtion- de
la condition des uultivatetrs eanadiens.'

Jo sais que la rouline est Uho iello entétée qu'il est diffiilue
de vaincro ; je suis que pour, la ombuttru, il fiaut une'armée nom-
brue* et bien disciplinée. Que les Ceroles Agricoles répandus
doe tonte la. i'rovince s oilt cette ariét, et jo liai promets vie-
tee.

LAmbtou (Ilktaue). 3 Novembre 187&.
S. A B.

Accueil fait à la " Galette des daripagnes " • I
5' evite Agricole "»''

La- O ette des Campagnds entre dans sa nuhlqrzièeiu 5f. 
' oc p journal agricole.

ir. wre feuille eut la première den publiionias spéciailes
troit de la culture dc la terre, duas la* Trovince dé Québecr,

Teout o tèlicitant le Puroprietai!el4euir'de la Gdzere, 31.
U. Prouix, hiuis ne pouvons nots.enpdchcr du regirettei qte

éé réenmen'é dune maqière digns.de, I
pes mériteii. *Depui'treize.anx qu'ii.trnville aec dévon'ement à
j'evre caphiaalq do F'airr-leu-ture, il 'n'a I; que tr s.médiotemubt

necnnr ar s "s frais d publ4intibh. A lPoccasion de la noavulle
pgatule, M. Proulx, annonce àses abonn6s qu'A l'avenir le
.Qa7 d sucription A la Gaiette sera coùnptent, a'est bien le

njtns et à coup sûr le mlenx, d'a'utant plus que ce journal a ren-
du d'4minents services à la cause agricole et il y va de l'hona.-ur
unÀme des cultivateurs d' ucouirager des publietions qui s'fr.
e.nt et se dévouent à leurs inió:dts les plus cher-.

Nous nous permettruni. d'aajouîter tant au nom du la Gazeute
ks Camyrgnes, qu'au nom de la Rerue .Agriéole, qu'il est de
lenr plus grand litérôt qu'ilmaaient dus organes très.iépanidus et
surtout lui par eux et leurs enfants, et c."la sous peinu noni-e u
lomaent de rester biationnaires mais de rétrograder. Un se plaint
que l'agriculture ne paie p:u, cependant elle doit p:yer et il faut
qu'elle pnye, autrement pas de société possible pour le présez.t
st pas d'r.venair pour la géuératîion future.

- Dernièrement nous parliotns a Une ..semtublée de oultivatet.r,,
de la tiécessité absulne pour eux d'avoir des journaux traitant-
spécialement d'agriculture surtout au point du vue piuti.îe eu j
égard aux moyens du plus grand nombre; un des auditeura, clii.
tivateur à 'aise, ce qu'il devait à un héritago paternel, nous dit:
hIonsieur, mon père n'est pas uort*puuvre et il ne savait pas lire,
id moi non plus et je n'cn suis pas plus mal.

" Je veux bien vous croire, mais saivez vous ce que vous coùte
une livre tic beurre ou une livre de lard, pair exemple.

" Oh non, vous comprenez, ainsi on ne se rend compte de ces
choses là.

" Je n'en doute pa, répondimes-nous, aur-si Il n'est pas éton.
riant que bien peu réussissent à nquérir l'aiennce en cultivant
ét en même tempe beaucoup ne rèuselssent iènme pas à cotiser-
ver ce qu'ils ont.

" ii un entrepreneur, In négociant ou un indutriel agissait
de cette 'manière jiarais ils ne -pourraient réussir. D'allieurs, satns
beaucoup de réflexion, tout le monde admet qu'un ne s'est ja-
mais plaUt d'êtru Instruit na qu'on a P.ouvent regr,té de aie
long etre.

"Dans le-numéro de DLceubre Il parattra use causerie pour
développer les avantages que I*on peut tirer d'un journal agri-
cole pratique. ". .

Nous remercions notre confrère pour le bon acueil qutsil
nous a' f.it. Leu queltues mois- d'exIstence de la Rervue Agri.
colejournal'd'un utilité ineontestable pour les cultivateurs. sut'.
faent, no•is le croyons, à son dévoué propriétaire pour 8.e faire
une idé de la somme de snerifices qu'il faut s'imîposer par la pu.
blication d'un journal agricole. .No. -lui t'enhaaitonas lu dévoue.
ment e't le désintér-eininent nt6ceasires poaur dunner; i aa Revue
une longue existence. Nöus regrettens lue le.Conseii d'agriculture
n'ait pu faire davaniage pour citte publication quo de lui accor-
derMn bonus de $300 t surtout loreque le Conseil d'agriculture
a pu se convaincre qu'une 'allocation annuelle de uillepi:L-tre-s
a été iusabtltiUme au Lilutiiu 'de journaux agricoles, qui tout été

.

La Gouvernement de la Province de. Québec accordera.
comme les années précédentes, une soume assez eîînnidérable
en faveur de l'agriculture et d la colonisatit.n; en cela. Il n'ex-
erce qu'un droit de justice en faveur du la classe la plus conal-
déradbIe die la population de notre Province; mai s .eultivatuirs
profitent-ils avec avantage. et eummo ils le devraient de ces di-
verses alloentions ? Il naus semble que non.,et la faute n'en est
pas A notre Gouvernement, mais nux cnl:ivateure qui ne savent
profiter et% avintages qui leur ont offertte.

L.e jouveriement de la ['rovince île Quîébec dépeise dos
sonmes Immenses chaque année, dars le but d'amîiàéUarer la-ion-
dition des ciltiviateurs. Il accordait l'an derier S6.400 pour l'a-
griefiture, $50,000 pour le r.-pitlenent, S0,000 pour hes cha-
nains d co'onisation, et 85000 à la n ustiiiftictnre di sere de bette-
rave .ette summe tin total le .121,000 i-t elle réellement profi-
té A ceux autxquels elle étnîit destinét, aux cultivateurs ? Nous
pouvous dire avec certitude:.nnui.

Le Gouvernenient déten'er;iit le double de cette somme que
ce serait sans résultat s'il n'étui. secondé par le concours de tous
le,s cultivateur... Pour profiter de ces argents qui nous sont si
généreusement offerts, il faut commencer par le commence-
utent, et ce commencement est sans contredit l'eiseignetnct
ag-ietle. Tonis les peuples sont sortis de l'enfinee et de la bar-
burie à partir seulement du jour où ils ont pni apprendre quel.
que chose. l,.atruira les culivateurs, c'est vivitier les campagnles,
neccroître la production dia sol datas de linges proportions, r4.
souire le ditlicito problème de l'orgniilantion du travail, donner
une impulsion vivace A l'induitrie et nt. commerce, pulique les
mtatiéres premières nie feront jamais défaut ; c'est enfin amener
la prospérité et la richesse sur toits les paoints de la terre. Les
aveugles seuils s'obsti eront, par coutaégnalent, à ne pai tirer les
muêies conclusinns que nous.

On trouve partout d.sa hom:nes gnéèreux qui savent pr.-ndre
unu initiative qui les honore, et certes le meilleur usage Cq4ijs
pourront faire de leur intelligence et de leur fortune, ce sera sala
contredit, ie développer l'enseigneu-.ait agrienle chez les pnpu-
lationt au uilieu desq.ielles il vivent, car cette f.çon d'agir ne
tardera pas à porter ses fruits et lets alouations fouroies rar lu
G ontveraanent. eu faveur di enseignement agricole, profiteront
plus etlicacemeacnt à,li îma:ijorité des cultivateurs.

Un seuil homme siffit pamtfois, dans une paroise, 1îîwr y ame-
nier le progrès, sirtouit dans les .choses de 'agriculture. t quelle
est la paroisse qui ne compte n*èîme plaisiurs personnes téeIles
mueit évouées à la cam,.e ngrieule i il n'en est puint. .\las ce qui
les emp&-he de murcher de l'avant, c'est qu'elles sent parMels en-
tourées. de eultivateurs qui semblent se complaire dans lai plus
grande ignor-ace ; ls•nu veulent rien entreprendre pour aîamélio-

.1

ls organes sr.éeluiax du Conseil d'AgriciLt*ù.
Nous faisons de.î vonx pour que la Revue ABricos et là da-

zwes des Campagnes se muaintiennent pendant de loiguecas unnsis
et daniis une intiamidité parfaite, afin de pouvoir trivailler runtuel-
leanent nu bleu.ètre de I.. claan4t agricole, qui doit être l'objet de
toils noi vcenx et de toits nos dé-sirs.

Nous remercions le propriétnira de la Rcame eour une lut*to
particulière qu'il niotas adresse : elle noan honoru en mêmo tempes
qu'elle nous encourage.

Accuejl d.e la "leztae À.Agiicoli

Il uuzseu des Carmpagies entrait, le 4 de novrmbre courant,
dans an qiatorziauie vée d'exiutence; nous len tblicitonis, tout
'l lui s'tublitait de bica longits unnées encore, pour le baîaefieu
de- cslivaieuirs dont elle a, avtec tant du dévouement, servi les
:nitérots."

.3erci A notre confrère pour ses bons souhaits.
Nons taous emîapressonis de iettre sonîs les yeux de nos le*-

te:ar l'accueil que ious f£ait la Ores-.e aiicole, car elle seuld
ë?i!:t ce qu'il faut ý'uiipoer de .acritiee ut de devotuernent pouf.
naimteir l'existence d'iT jouirnail :,riuole.

Allocation du Gouvernement provincial en faveur de
l'agriculture.
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